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V^ghrrutit pend fur le vifage de cette

Diablefle, à qui on Tarrache, parce qu*il eA'la

caufe que ]es Animaux! de la mer abandonnent
leur féjour ordinaire, pour aller chez elle. A
mefure qu'on lui arrache des cheveux, le« Ba-
leines, les Chiens-marins, & les autres Ani-
maux & Poîiïons de la mer, s*en vont à la nage
au travers des eaux, chercher leurs places ac-

coutumées , 01^ les Grbnlandois les prennent.

Quand toutes ces opérations font finies, Un'
gekkok s'en retourne chez lui avec fon 7b/«-

gak ; 8c la route qui auparavant étoit û rude

&fi difficile, efl devenue pour lui un chemia
beau & uni.

Les Ames A Tégard des Ames des Morts, qui ven-

des morts lent pénétrer dans ce L?eu de délices , elles

qui veulent trouvent en chemin une pierre haute & pointue,
aller dans fur laquelle, difent les Jtigekutes^ il faut que
ce lieu de les Morts fe gUflènt fur le dos, puifqu'il n*y a
délices doi'pQiiK 4»autre endroit pour paffer; ce qui eft

ventfeglif.^^ufe que la pierre parolt toujours enfanglan-
fer fur le

^^^^ Par-là ces pauvres gens ont voulu mar-
dos pour

qy^j, ^ ç^^^ doute , que perfonne ne pouvoit
ranc ir

»^^^ heureux, à moins que d'avoir paflc pré*
une naute .- , ^ >
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•çpj.g
j^^mierement par les traverfes m par les ad*

tue.
Vcrfités.
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